
A l’écoute du texte 

 

L e c t u r e  d e  l a  B i b l e  

 

 JE M’APPROCHE 
 
Le livre des psaumes est un livre délicat à étudier, car l’arrière-plan historique de la plupart 
des psaumes nous est pratiquement inconnu. Pourtant, cette collection de chants hébreux fait 
partie des livres bibliques les plus lus dans et en dehors de l’Eglise. Sans doute parce que les 
psaumes nous donnent un aperçu de ce qu’était la vie de foi des Israélites ; une vie de foi fer-
vente et ferme à laquelle beaucoup d’entre nous aspirent. Tentons d’expérimenter un aspect 
de cette vie de foi. 
 
Le psaume 19 est particulier car il donne l’impression d’être composé de deux psaumes. La 
première partie (v.1-7) est très différente de la deuxième (v.8-15) à de nombreux égards : su-
jet, structure littéraire, mesure. Diverses théories ont tenté d’expliquer ces différences, mais 
ce psaume a vraisemblablement été composé ainsi. Il se concentre sur la loi du Seigneur, 
la Torah. 

Question  
brise-glace : 
Quand vous devez 
signer un contrat, à 
quelles clauses fai-
tes-vous particuliè-
rement attention ? 

La loi et l’évangile 
 
 Psaumes 19.8-15 
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 J’OBSERVE 
 
Lire le psaume 19 en entier 
Si vous voulez réfléchir à qui est Dieu et à ce que Dieu signifie pour vous, qu’est-ce qui re-
tient votre attention dans ce texte ? 
 
Relire les versets 1 à 7 
Qu’est-ce qui distingue cette partie du reste du psaume ? Quel mot est utilisé ici pour dési-
gner Dieu ? 
 
Relire les versets 8 à 10 
Quel mot désigne Dieu dans cette partie du texte ? Combien de fois ce mot est-il utilisé ?  
Combien d’expressions parallèles découvrez-vous ? Quelles sont les notions qui sont ainsi 
mises en correspondance ? Quelles sont les caractéristiques de chacun de ces concepts ? 
Selon vous, comment le psalmiste perçoit-il l’influence de la loi de Dieu sur la vie 
des croyants ? 
 
Relire le verset 11 
Quelles valeurs le psalmiste attribue-t-il aux règles divines ? Par quelles comparaisons fait-il 
ressortir ces valeurs ?  
 
Relire les versets 12 à 14 
Quelle est la préoccupation majeure du psalmiste dans ces versets ? Quels mots signalent 
cette préoccupation ? Quelle est le rôle de la loi de Dieu face à cette préoccupation ? Com-
ment intervient-elle ? Quelle autre influence peut intervenir dans ce domaine ? Comment ?  
 
Lire le verset 15 
Pour le psalmiste, quels sont ses organes importants ? D’où leur vient cette importance ? 
Quelle relation cherche-t-il à avoir avec Dieu ? Comment le qualifie-t-il ?  

 JE COMPRENDS 
 
Le thème de ce psaume est la gloire de Dieu. La première partie du psaume décrit comment 
la majesté de Dieu se manifeste dans la nature. Ceci ressort principalement du nom utilisé 
pour Dieu ; ‘El’, abréviation de Elohim. C’est le nom utilisé dans l’Ancien Testament pour dé-
signer Dieu le Créateur. 
 
A la fin de la première partie, nous trouvons une description du soleil. A l’époque du psalmis-
te, le soleil était un des phénomènes les plus impressionnants. C’est pourquoi il était souvent 
adoré. Mais le psalmiste dit que le soleil a été placé là par Dieu. Si donc le soleil est à ce 
point impressionnant, réchauffant et vital, Dieu l’est d’autant plus. 



 

 

 J’ADHERE 
 
Dans ce psaume, nous avons vu que le psalmiste décrit deux moyens par lesquels il apprend 
à connaître Dieu. La nature lui fait découvrir la grandeur de Dieu. La loi lui permet de connaî-
tre Dieu dans une relation intime et de l’appeler son rocher et son rédempteur. Par cette re-
lation intime, il peut être libéré du poids (de la culpabilité) du péché. 
 
Comment avons-nous rencontré et connu Dieu : par la nature, par la loi ? Que retenez-vous 
comme précieux dans ce que vous connaissez de lui ? 
Quel rôle Jésus joue-t-il dans la connaissance de Dieu ? 
Qu’est-ce qui est le plus précis selon vous ? Jésus ou la Torah ? Jésus et la Torah ? 
Pourquoi ? 

Soudain, se produit un changement dans le texte. Changement de sujet et de style littéraire. 
Changement de nom pour Dieu : Yahweh. C’est le nom utilisé dans l’Ancien Testament pour 
le Dieu de l’Alliance. 
 
La loi, ou Torah – les cinq premiers livres de la Bible – est la base de l’alliance divine. Dans 
les versets 8 à 10, la Torah est présentée sous 6 aspects différents. En plus de décrire la 
Torah, le psalmiste en donne 6 caractéristiques. Cette profondeur montre que le psalmiste 
considère la Torah comme le moyen de lui permettre d’apprendre à connaître Dieu de maniè-
re intime. 
 
Tout comme le soleil, dans la première partie, témoigne de la gloire de Dieu et éclaire le 
monde, la loi de Dieu témoigne aussi de la gloire de Dieu et nous éclaire. En louant les syno-
nymes et caractéristiques de la Torah, le psalmiste essaie de démontrer que la Torah nous 
donne un témoignage approfondi et détaillé de Dieu. Tellement important, qu’il est plus dési-
rable que l’or pur et le miel, deux des biens les plus précieux de son temps. L’or a toujours 
symbolisé quelque chose de grande valeur. Le mot miel, à l’époque vétérotestamentaire, 
pouvait désigner soit le sirop des dattes soit le miel des abeilles. Ici il s’agit bien du miel 
d’abeille. Or l’apiculture n’était pas une activité usuelle. Le miel d’abeilles était rare et très 
apprécié pour sa douceur. Il était utilisé parfois dans les rituels d’offrandes païens. 
 
En méditant sur Dieu et sur sa loi, le psalmiste est amené à regarder ses péchés et ses dé-
fauts en face. Il demande à Dieu de lui pardonner ses péchés cachés. Les péchés cachés se 
réfèrent à des péchés commis sans s’en rendre compte. A cette époque, il était courant de 
demander le pardon pour ces péchés-là, mais ce n’est pas la seule chose que le psalmiste 
demande. Il demande aussi à être préservé de l’orgueil ou de l’influence dominatrice de per-
sonnes orgueilleuses. Le mot traduit par ‘préserver’ (ou ‘protéger’) peut aussi l’être par 
dompter ou maîtriser. L’orgueil est une mentalité arrogante qui conduit à pécher consciemment. 
 
La requête du psalmiste est donc très précise. Il demande le pardon des péchés cachés, mais 
aussi le pardon des péchés commis sciemment. Il comprend qu’il doit abandonner sa vie en-
tièrement à Dieu et se confier en lui pour être libéré du péché. Cela ressort clairement du 
dernier verset dans lequel le psalmiste appelle son Dieu Yahweh, son rocher et son rédempteur. 
 
Dans l’Ancien Testament, le mot ‘rocher’ est un symbole de la sécurité qu’offre un abri haut 
perché et inaccessible ou une solide fondation. Quant au mot ‘rédempteur’, il est emprunté à 
la sphère des relations familiales : certains membres d’une famille avaient la responsabilité 
de racheter un membre réduit en esclavage (voir par exemple Ruth 3). 
 
Le psalmiste reconnaît qu’il dépend de Dieu pour sa protection, mais aussi pour la libération 
de l’esclavage du péché. Il voit sa relation avec Dieu comme une relation intime de type fami-
lial, et veut faire partie de l’alliance. 
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